
S-u lm 4uma me ju su* u-milurnee, un pourra ajouter:

Sucre 1 lb. et 12 onces pour chaque degré d'augmeritation d'alcool.
Tannin, 2 grammes i
Acide tartrique, 1 once "

Lorsque la fermentation est arrftée, il faut bonder le fût ; mais pour être sûr qu'il
n'arrive pas d'accidents, il est bon de pratiquer un trou de vrille, à coté de la bonde.
On le bouchera avec une pail e pendant quelques jours, puis hermétiquement avec une
cheville de bois.

Maladips du Pommier
Btranglement de la tige.-Pour porter remède à cet étranglement, on pratique-

sur la tige, trois ou quatre incisions longitudina es pénétrant jusqu'à l'aubier.
Chancre.-Le chancre est un point en voie de désorganisation au milieu d'un tissu

vivant. Le chancre est dit ouvert lorsque sa portion centrale, en pleine désorganisa-
tion, est entourée par un bourrelet de tissu sain. Le chancre est dit fermé, lorsque les
lèvres du bourrelet sont très développées et qu'elles tendent à se rejoindre.

Les pommiers plantés dans des sols humides sont atteint. souvent de cette
maladie. Les chancres se développent également lorsqu'on ralentit brusquement la
circulation de la sève, en coupant des branches quand elle est dans toute son activité
(avril et mai).

Pour que les chancres ne se développent pas, il faut donc:
lo. Eviter les déchirures et ne faire que des plaies bien nettes.
2o. Ne pas planter de pommiers dans les endroits où l'humidité est surabondante.
Pour les guérir, on doit, avec un instrument bien tranchant, couper les tissus gan-

grenés, afin d'enlever les germes de la pourriture. Ensuite on frotte les plaies nettes
avec de l'oseille. Lorsque la plaie est sèche on l'enduit avec du mastic à grener.

(A suivre.)
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